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VU Piastres 
t autres bénéfices en 
urée vi-

.

CES "FORMULES men té depuis quelque temps
Çejournal a maintenant une 

circulation de 20,400 numéros 
par jour.

C’est fabuleux.. Ç’est une 
bonne preuve de la grande 
estime qu’a ce journal fran­
chement catholique, і 
Le Droit

■. trjjote. Il approuve sa ruption 
avec les libéraux rangés de 
1^8 et de 1854, et ses efforts 
pdbr faire régner une entente 
cqfcdiale entre les deux na-

OOMiiUoni 
iUPiastres 

Cette Compagnie a 
au-dee-Q І Millions

...............U1 Piastres
irés, sur la seule ga- 
>lice, au-Of)Millions
.............iUPiastres

orce à la fin de 1919

LA BANQUE PROVINCIALEde »X.

Au risque de scandaliser à nouveau “Un Citoyen Modé­
ré” et les gens de son acabit, nous voulons revetiir encore 
sur la question des formes bilingues.

Depuis le premier janvier 1920, le nouveau système de 
statistiques vitales est en force et on a distribué à M. M. les 
curés et à M. M. les médécins des formules à remplir dans le 
cas des naissances et des mortalités. Une de cès formules 
doit être remise au père ou au gardien qui doit sous peiner 
d’une amende de $200.00 faire rapport au “sub-deputy regis­
trar’’ de sa localité.

Dès l'abord, le “Madawaska” a protesté contre le fait 
que ces formules c’étaient quef dans la langue anglaise, et 
nous avons demandé à nos députés de voir à ce que cet état 
de chose ne continue pas trop longtemps. L’honorable M. 
Veniot nous a fait l’honneur de nous expliquer que le gou­
vernement de Fredericton n’avait rien à faire dans la prépa­
ration des formules et qne le gouvernement fédéral était à 
blâmer. 11 nouî disait de plus que le ministre de la santé pu­
blique de la province avait réclamé des formules en français 
œt que nous en aurions bientôt, même si le gouvernement de 
Tredericton devait à ses dépends en faire préparer de spécia­

leDU CANADA
Siege social : MONTREAL

Capital Paye et Surplus $3.000.000.00 
Actif total, au delà de $34.000.000.00

96 succursales dans les provinces de 
Québec; Ontario, Nouveau-Brunswick et 

l’Ile du Prince-Edouard.

tiètas.
. De Celles a bien agi en 

suivant cette ligne de condui­
te^ En effet le moment n’est 
p»js encore venu d’apprécier 
la carrière, les actes, les idées 
de ce grand homme d’Etat.

• ‘ Il faut le recul de nom­
breuses années et l'apaise­
ment des passions et des pré­
jugés”, comme le disait M. 
ftmrassa au lendemain de la 
mort de Sir 'Wilfrid Laurier.

Dans la seconde partie de 
l’èuvrage, l’auteur a rappor 
té lés discours prononcés sur 
lai. tombe du regretté défunt et 
df nombreux articles de jour­
naux annonçant ce grand 
dénil.

-On aime à relire les orai­
sons funèbres prononcées à la 
Basilique d’Ottawa sur le cer­
cueil de Laurier, l’une par 
Mgr Mathieu, l’autre par le 
R P. Burke.

Ces deux sermons forment 
le^plus bel éloge à l’adresse 
d* plus grand- canadien de no- 
ti£ pays.

|On lit aussi avec le plus vif 
itàérêt l’admirable et touchant 
élpge de Sir F. X. Lemieux 
qai est un pur chef-d'œuvre.

“Laurier et son temjjs’’ est 
un travail d’un suprême inté­
rêt que tous les amis du grand 
disparu aimeront à lire et à 
Conserver.

■

Lctif au-delà de UN 
STUBS, 
e Pros 
York
nt tons lee «vantages 
désirer en fait d*aa- 
: Vie.

Cet antre journal catholi­
que est à faire un grand con­
cours de circulation.

C ’est un devoir impérieux 
pour nous canadiens-français 
d’aider, par tous les moyens 
possibles, la bonne presse, ou 
le Droit est un de nos meil 
leurs journaux canadiens- 
français catholique.

Il est, comme le Devoir et 
l'Action Catholique un brave 
défenseurs de notre réligion 
de notre langue et de nos droits. 

Prenons part au concours du 
~ , „ Droit 11 ne craignons pas de

Depuis cette date, deux mois et demi se sont écoulés, et nous imposer quelques petits 
nous croyons que la situation est encore la même. sacrifices pecuniers afin d’avoir
""z Les gouvernements d'Ottawa et de Fredericton sont une presse Catholique cana- 

maintenant en session. C’est le temps plus que jaiàais de re- dienne-françaiae puissante, 
venir sur cette question. Le devoir de nos députés de langue L'Action Populaire 
française à Fredericton est font tracé. Qu’ils profitent de la Ce confrère de Joliette vient 
présente session poor insister auprès de l’hon. Dr Roberts d’entrer dans sa huitième an- 
pour qu’il réclame d'Ottawa ces formules auxquelles nous née. 
avons droit D’un autre coté nous ne doutons pas que M.
Pius Michaud, à Ottawa, prendra en main nos intérêts- et 
qu’il verra à ce que l’on nous fasêe justice.

Il n’y a pas de'question possible. Si ces documents 
étaient préparés par le gouvernement provincial, on pourrait 
peut-être nous objecter que la langue française n’est pas offi­
cielle au Nouveau-Brunswick. Nous n’aurions peut-être pour 
nous que le dïoit naturel qui malheureusement est bien 
vent mis de coté et traité comme s’il n’existait pas.

Mais du moment que ces formules viennent d’Ottawa

ifiectns ! Les 
Life sont libé-

N. BEGIN
«NT lo—Vous pouvez déposer vos argents toujours remboursables 

à demande et recevoir 3% d'intérêt Van ; les dits intérêts étant 
capitalisés ou payés tous les six mois, le 30 juin et le 31 décem­
bre de chaque année.

30—En vertu de règlements particuliers à cette 
banque, les argents confiés à son département d’épar­

gne sont contrôlés par un comité de censeurs. Ces mes­
sieurs examinent mensuellement les placements laits, 
en rapport avec ces dépôts, assurant ainsi aux dépo­
sants la plus grande protection possible.

Зо—Pour la commodité de tous, des dépôts de toutes sommes, 
depuis ($1.00) un dollar sont acceptés au département d'épargne.

Deux ou plusieurs personnes peuvent aussi ouvrir 
un compte conjointement.
Nous sollicitons respectueusement votre en­

couragement et votre patronage 
Succursale à Edmundston :

W. N. B.
4 Central Hotel 
ire de Colomb 
David (зете Stage)

le, N. B.
unanimement adop- 
s de la Sac. Mère 
11 qu'un vote de 
donné à la famille 

fartin leur regretté 
' Société l’Assomp- 
t de sa mort arri* 
20, d’une manière 
tendue.

les.

cienceestune fiche 
lue le temps tout 
|u’il est, ne peat F. H. Bourgoin, gérant local.

Nous souhaitons à ce bon 
confrère une avenir heureux 
et prospère.
Le français au parlement

Tous les journaux français 
ainsi que tous les Canadiens- 
français du pays se sont ré­
jouis de la belle conduite de 
nos députés qui ont prononcé 
en français leurs premiers dis­
cours dans le nouveau parie- 
ment „

En agissant aussi ils ont 
simplement donné à la langue 
française la part qui lui re­
vient.

Tous souhaitent de tout 
cœur, que cela continue..

“ Le meilleur moyen de 
faire valoir un droit, c’est de 
l’exercer ” comme on l’a dit.

JEUDI le 25MARS 1
temps, dans tontes 
faut avoir sa croix 
r. LAÇORDAIRE.

/
Grande Ouverture Officiel­

le des Modes du Prin­
temps

< :, f C:
)!

came pour devenir 
entre l'homme et 
en lui que se ren- 

i donner le baiser 
a répentant et Dieu 
Père Tesniere, 8.8.8

j/j
INVITATIONsou- Mesdames,

J'ai l'honneur de vous faire sa­
voir que lofficielle des
Modes du Printemps aura lieu, jeu­
di prochain le 25 mars.

_ 1 Vous êtes CQtiig^epieut invitee^ 
à honorer de votre présence cette 
ouverture extraordinaire des der­
nières nouveautés et créations du

a. m і
Lion du Lacce n’est plus la même chose La langue française est officiel­

le dans tout le pays pour ce qnf regarde les documents fédé­
raux.

Ne laissons pas violer nos droits sans protester. Mon­
trons par nos protestations que nous existons et que nous 
sommes bien décider d’exister toujours.

Pour notre part nous allons continuer de réclamer nos 
droits, “Un Citoyen Modéré” dut-il de nouveau nous donner 
les épithètes modérées (?) d’ignorance, de mauvaise foi, et 
tuti quanti

1
> Terre à Vendrem â
Située sur VI. N. R. sur le Five 

Fingers Brook, 100 acres, pas de 
perte, bonne terre. Récolte de Van 
dernier 860 niinots d’avoine. La 
terre comprend 50 âcres en souches 
12 âcres claires de souches. Mai­
son de 2 étages 24 x 54, 1 bonnes 
granges, étable, place pour le grain

VOTRE GRAND-PEREprintemps.
Je prends cette occasion pour 

vous remercier de votre bieuvail 
lant encouragement, dans le passé, 
et j‘espère vous donner satisfaction 
encore à l’avenir.

Mde L. P. FOURNIER.

traitait il y .1 soixante-dix ans, les 
rhumes de sa famille avec

Le Baume 
de SHARPD’ERL ANGES. etc.

La propriété est située à 3 milles 
de l’Eglise, à 5 arpents de l’Ecole 
et à deux arpents d’un gros mou­
lin à scie. Prix pour un prompt 
acheteur, $3500.00 
" J’ai aussi un bon roulant, 3 elle 
vaux 3 -vaches 3 taures 4 cochons 
2 moutons. 30 poules. Voitures de 
toutes sortes, charrue à main, char 
rue solkey d'une valeur de $98.00, 
2 paires de sleigh à billots, avec 
chaînes, un moteur à gazoline de 
5 forces, une machine à battre, 
vanneur, banc de scie. Double mé­
nage dans la maison, 2 machines à 
coudre, 2 machines à laver, 2 bons 
poêles. Prix $3000.00 

La propriété est à vendre avec 
ou sans roulant. S'adresser à 

S. P. Ouellet,

Choses et Autres Avis de LégislationLaurier et son temps
M. Alfred A. De Celles,con­

servateur de la bibliothèque 
du parlement fédéral, dans un 
travail qui fait suite à ses^ja- 
vaux précédents sur Papineau. 
Lafontaine et Cartier, nous 
offre une belle et très intéres­
sante bio

de Маті be et de Graine d'anis
Avis est par les présentes donné que la corn 

pagnic “Notre Dame Lumber Company, Limi­
ted'" fera demande, à la session présente de la 
législature du Nouveau-Brunswick .pour la pas­
sation d'un Acte pour autoriser la dite compa­

re à construire des piliers et des " boo 
dans la rivière St-Jean, dans les paroisses «li 
Clairet St-Frauçois, dans le comté de Mada­
waska. dans le but de retenir les billots.et pour 
manufacturer le bois dans la dite paroisse. • 

Daté ce Iliènie jour de Mars. A. D. 1920.
JOHN M. STKVKNS.

C’est encore le meilleur traitement 
qui existe pour les rhumes, toux, le 
croupe et l’asthme. Il soulage le cha­
touillement de la gorge et est indis­
pensable dans les cas de coqueluche 
et de diphtérie

(Lion du Lac)

Edmundston 17 mars 1920. mission de prier pour le cler- 
Le Saint-Laurent gé.

S !» il.ren-
L’OPINION DE M. GBROW 

En 1893, M- Geo. W. Gerow, de St- 
Jean, disait :

"Il y a trente ans que je vais 
dans ma famille l'usage tin Bau­
me de Sharp, et je peux sans 
crainte le recommander 
étant un spécifique efficace contre 
les rhumes, l’enrouement, et sur­
tout le croupe.” 4 
Demandez ce célèbre vieux médica­

ment lorsque vous toussez. En vente 
partout dans les pharmacies et maga­
sins généraux à 25c.

THE CANADIAN DRUG CO., Ltd 
St-Jean, N. В.

N ’oublions pas de prier pour 
cet apôtre de Jésus-Christ.
A Rimouski

A Rimouski, il y a eu, il y 
a quinze jours de grandes et 
solennelles fêtes religieuses à 
l’occasion du Sacre de Mgr 
Léonard, troisième évêque de 
Rimouski

Les journaux nous ont don­
né un rapport complet et dé­
taillé de ces importantes céré­
monies. ' «

Le Madawaska comme tous 
ses confrères, se réjouit de 
l’avènement de ce jeune évê­
que, et lui offre ses respec­
tueux hommages en même 
temps il lui souhaite un long 
et fructueux épiscopat.

Ad multos et Jaustissimos L’auteur divise son volume 
annos I • en deux parties : Dans la pre-
Le R P. Fêlion mière il nous parle des débuts

Le R P. Joreph Félion,nom- dej^r' de,la îreforme du 
mé supérieur des Pères Blancs P^1 llbé,ral’ Tde ¥un.er au 
est arrivé à Québec le 5 der- de banner chef de
nier, après une absence de dix- ^ de Launer prem.er m.-

ÜL7JSÏLd*” CVAœîr t» up , «| * • ' « conférences îm pénales, de la
En effet il était parti le 10 g0erre sud-africaine, de la 

septembre 1902 avec le pre- Nation des nouvelles provin- 
mier contingent des Pères ces> де )a prospérité du Cana- 
Canadiens. Il a été ordonne a <je la défaite de 1911, de 
Carthage en 1906. Laurier chef d’opposition.

Dennis 1906 il était en mis- Dans cette première partie, 
sion dans VOuganda. M. d* Celles n’apprécie pas
D Actum Catholique la carrière de Laurier dans les

Tous les fidèles lecteurs de questions de politique actuel- 
l'Action Catholique te. Comme il lq dit dans sa
ont du s’apercevoir que la tir- préface, il n’a voulu porter ju- 
culation de cet excellent jour- gement que sur deux points 
nal a considérablement aug- de la vie de notre grand pa-

C’est dans ma dernière chro­
nique, je crois, que je vous di­
sais un mot de ce vaillant pe­
tit journal et de sa dispari- 
tiOn.

cquérants. ,1!F,graphie de notre 
grand chef libéral canadien. 
Sir Wilfrid Laurier, “ 
nadien intégral. ” M. De Cel­
les avec son brillant talent 
d’écrivain, et d’historien pro-, 
fond et consciencieux, nous 
fait une étude vraie et appro­
fondie de cet infatigable et in­
trépide champion de notre ra­
ce et le plus grand politique 
de notre jeune pays.

De toutes les études sur la 
carrière de cet éminent hom­
me d’Etat, celles de M. De 
Celles est la meilleure, et cel­
le que les historiens futurs 
consulteront

Notice of Legislation
1 de cet- 
par un 
lescon-

сопітеCe ca- OTICE IS HEREBY GIVEN that the Notre- 
Dame Lumber Company. Limited, will, at the 
present Session of the legislative Assembly of 
New Brunswick, make application for the "pas­
sing of an Act. to authorize and empower the 
said Company to erect piers and booms in the 
Saint John River, in the Parishes of Clair and 
St. Francis, in the County of Madawaska, for 
the purpose of holding logs and engaging in the 
manufacture of lumber in tlje said parish. •* 

Dated this nth. day of March. A. I). 19».
JOHN M. STEVENS.

Solicitordfor the

Dai

Dansice petit article, que le 
petit journal de la région dn 
golfe a qualifié “ d’oraison fu­
nèbre aussi cocasse qne dithy­
rambique ”, je faisais des vœux 
pour sa réorganisation et sa 
réimpression.

Aujourd’hui je suis heureux 
de vous dire que le Samt.Lau- 
renf est reparu avec toute la 
vigueur dn passé, il y a déjà 
plus de trois semaines. '

Nos félicitations et nos meil­
leurs souhaits de succès et üe 
longue vie à ce vaillant con­
frère et à son habile et dévoué 
directeur.

іDémar­
rées dé- Five Fingers, N. B.

Applicant.

Ferme et roulante vendre NOTICEis vous 
Dem an­
imisme 
Sedan, 

re^com-

Moyens pratiques pour 
mal élever les enfants

LES PROMESSES VAINES

Une ferme de 142 arpents en su- cïïS.SŒCÆSfe
pertlClC. GOIlt “J2 RI peut S en Don Є* at the New Brunswick Legislature tor the pow-

tat de culture et 70 arpents de ter- 
rain boisé, avec verger .50 pom- 
miers environ. Une grande maison. P_çnnau<-Iit «.idcwalks. 
pourvue d’an appareil chauffage, в,-=,d=r «f то,, cou.ov 
une grange avec étables, un han- аесім«гу-т
gar, un poulailler, une glacière etc.
Aussi plusieurs voitures et tous les 
principaux instruments et machines 
agricoles.
\ Le tout est situé à un peu plus de 
trbia milles de la ville de Moncton, 
est relié à cette dernière par un bon 
chemin public. Toute cette propri 
été est offerte eu veute pour le prix 
d'environ $8,000.00 avec des con 
ditions de paiement faciles.

Veuillez vous adresser à J. E.
St-André, 686 rue Main Moncton,

9 4 f. Une boutique de réparation dans 
les bourrures lans les matelats. 

Dans ia ma-son de Jos. Verret. 
S'adresser à Jos. Dumont 

10-2 f p. Edmundston, N. B.

Un homme embarrassé sur la 
Conduite qu’il doit tenir va trouver 
deux personnes de bon conseil.

La première lui dit :
—A votre place, je n hésiterais pas, 
j'irais “"rondement ",

La seconde lui dit :
—A votre place, je n ’hésiterais pas 
j'irais “ carrément

Et c'est absolument la même cho-

amount of $10.000. 
e construction of-

“ Si tu manges ta soupe, dit ma­
man, je t'achèterai une jolie pou­
pée, qai ferme les yeux.. ”

“Si tu viens vite, mon chou, papa 
te donnera un beau bicycle à trois 
roues.. "

“Si tu fais la commission de ma­
man, chéri,"elle te fera cadeau d’un 
pjrtit révol ver, à Pâques.. "

Et la petite fille atteint la majo­
rité avant d’avoir vu le bout du 
nez de la belle poupée aux yeux 
fermés.

Et le petit garçon est à son vingt­
ième printemps et n'a pas encore 
monté le bicycle à jrois roues ni ti­
ré du fameux ré vol ver. *

Et tous les deux sont de beaux 
grands enfants mal élevés auxquels 
les parents ont appris à blaguer dès 
la plus tendre enfance ; Avertisse­
ments paternels, conseils affectueux 
tout cela, de la farce I

8AVIS 4

AVIS EST PAR LA PRESENTE donnée que 
le Conseil de Ville de їж Ville d Ldmtindston ap­
pliquera à la psésente session de la Législature 
du Xouveau-hiunwwick pour le pouvoir d 
tre des debentures pour le moutant.de $15,000. 

b/e mille piastre» peur la construction Де
_____ns permanent, et pour le montant de*
$10,000. Itix milice piastres poor la construction 
de trottoirs permanent.

Par ordre du Conseil de Ville,
Thomas Gnerrette

10 j a o Secrétaire-Trésorier.

I\Mort de L'abbé Mangin 
Monsieun l’abbé A. L. Man­

gin, aumônier et fondateur du 
couvent des Servantes de Jé­
sus-Marie de Hull et de 
mouski, est décédé le 2/ fé­
vrier dernier, à l’âge de боі- 
xante-trois ans. L’abbé Man­
gin était né 
le 4 septem, 
donné prête 
et il arriva au Canada en 1885 
le saint prêtre a fait beaucoup 
de bien en notre oays. Il a 
travaillé à propager la dévo­
tion à Jésus dans la Sainte- 
** *■'*’ •; Voilé pourquoi 

son couvent des 
le Tés us-Marie, dm 

unauté de Sœurs 
es et, qui ont pour

OUVERTURE
N. B. Tél. 399

iège Belgique 
І856. II fut or- 
ttome en 1881

AVENDRE:
■ Une maison de 24 x 25, 8 appar­

tements, 50 x 100 pieds de terre, 
tout près du Transcontinental. 

S’adresser à
George Mongeon,

10-2, f. p. Edmundston. N. B. 
—-o—

Une propriété sur la rue de l'égli- 
se. S’adresser è J. N. Thibeault 
ro i m. p. Edmundston, N. B.

;

*

4-te
N

1 - se,a jmm Heureux l’enfant à dui Dieu fait 
le don d’une mère chrétienne.

:

BRpTj P. Joyau
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